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INVOCA.TION

Oni rapiporte. <jilapîre.sav'oir h il ( -ttc h><'le (-t touchante
iiivoc.ttiçoî,, ài laqu telle. il iaiqule peit-être h ilntîmîiite nai1v e t
li d'î aîét 1umie rir'Slsart, le père (Il-B (o toi ha
aux ge-nu l .î110\ k. ill4ý

Grand D)ieu. dont la seille purésenîce soutienit la nature
et~ iiiiimtieiit Hiarinui des lois dle l'univers ; vous qui, dut
trône inmmobile <le h<njyevoyez rouler sous vos ietds

toutes les sj.hmres célestesisatîs choc et sans confusion ; qui du
s;ein du repos rep)rodiseiý(z à chaque inistant leurs mouive-

nients im menses, et seul régis1sez dans une paix profonde e
nombre iiiiiii (je cieux et dle imondes ; rendez, rendez eijît là.
calmne a la terre tiée Qu'elle soit dalns le silence! qu'à
votre voix 1,1 %di - corde *t JLt pierre et >sent de 1î ire 'itît ir
leurs clanieurs (Irguellisese

"Dieu (le bonté, auteur (le touts les êtres, vos regard. pa-
terniels emibr:,sseiit touts les objets de la création ; muais
l'homme est votre être dle choix ;vous avez êcI&ilé soni Ùil
(l'un r'aYon de votre lumière immortelle -comîblez voslie
faitS el) Plîétrant son coeur d'un trait dle votre amour. LCe
selî.tillle»t divin, -Qe répandant partout, réunira les nlations,
enoi*iies ; l'homîme ne craindra plus l'aspect (le l'hommne, leý
1etr hoioncidle ii'armiera plus sa main ; le feu <lévoraiit dle lci
guerre nie lera pl us tarir lat source (les geneérations; '.îc.
h uimiine maitnteîîant affaiblie, imutilée, 'iinoissoiimée datîs sa
fleur, gerniera (le nouveau. et se mnultiliera sans nombre :. l
nature, accablée sous; le poids (les fléaux, stérile, abanidonnée,
reîiretiira bientôt av'ec une nouvelle vie soit anicieniie J'eoi-
(lite ; et nmous, Dieu bienifatiteur, nous lat seconderons, nou., lat
cultiverons, nous l'observerons sans cesse, pour vous offrir à
chaque instant un nouveau ribut (le reconnaissance et d'ad-
iniration.

BU FFON.

LE TRAVAIL DANS L'ANTIQUITÉ

A Sparte, l'agriculture était rép)utée indigne d'unt homme
libîre -à 0hî 11 on îî'adettait aux privilèges de etyi
l'homme qhI avait exercé une profession laborieuse que dix
ans aî.rès qu'il avait cessé de le faire; au sein de lat deinocra-
tique Athtènes, unt orateur alla jusqu'a proposer un jour dle
déclare*r esclaves p)ublics, tous les hommes libres qui s'ét.îieîit
abaissés jusqu'à se faire artisans!

Nos moeurs n'ont-elles rien conserva de cette barbarie ?
Le travail est-il moralement purifié (le soli antique souilluire?
La .religion et lat philosophie lPont réhabilité sanse doute ; muais
les principes dlevancent toujours les faits et surtout les moeurs.
Le travail a-t-il chtez nous lat part de considération qui lui est
(lue et qui sera (de luLs en p)lus la mnesure mêmne de la civili-
sation ? Nous laisseïons .4 sa date cette question luise eni
concours en 1781 par l'Académie dle iMa.dr,:d " Prouver que
l'exercice des industries utile., î'a reei déshonorant"' ; 'otis
n'exhumerons pas lion plus ce vieillard imbécile dont parle
M. l)unover et qui, versý la fin <le la Restauration, sollicitait
de lettres <le relief pmour rehiausser s-1 noblesse dégradéle par
viigt ans de conmmerce; inaîie em dépit <le nos l)rêtelitiuiis
démocratiques,, notre exh)re-ssion <le pr'ofession libérale n iui
<lique-t-elle pas tout un ordre d'idées ? N'a-t-il pas été dit
<le nos Jours, et dlants tin pays chrétien, ce mot dle Nelsoni
Il LeI Manque de forttm: e est unt crime que je nie peux paîr-
dotnner," et cet autre (le Sidney-Smitit :* pavrt est
infâme en Angleterre." N'avons-nous donc aucun retour à
fiaire sur nious-mineti(s quand nouns nous exaltons contre le
turpis cgasta.s et J'infaumie antique de la pauvreté et du travail ?
('e n'est pas e iti njour. il est vrai, que lat raison humnainie
se re<lressea près iqvoir été faussée îendtnt des siècles.

Que!1es magnifiques étapes, cep)endant, que celles die
l'humnité dhans la, voie dut progrès social ! Maître et esclave,
tels étaient les deux points culminants et comme l'axe dles
sociétés anciennes. M épris dut travail, consqidéré conmme unie
ml.arque indélébile d'bismnglorification <le l'oisiveté,
signle au cicnitratire et privilège dle la liberté et de la dignité
hiu mairie telle était donc lit philohOO)ieC de ces sociétés.

EmiLE LAUIZ>NT.
(L'Alliatce A"ationale)


